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NNoottee  aauuxx  aauutteeuurrss  

La revue « Environnement et Dynamique des Sociétés » -sahariens : 
aménagement, développement est une revue thématique semestrielle. Elle publie en français ou en anglais des articles originaux ou des 

es chercheurs 
ations suivantes : 

 
[1].  ent environ 

500 mots.  
[2].   

a) Pour un article qui est une contribution théorique et fondamentale : le titre (il doit être concis mais complet et précis), le nom et 
le 
(y 

compris les adresses mail). Le plan du texte doit répondre au schéma suivant : Introduction (justification du thème, problématique, 
hypothèses/objectifs scientifiques, approche), Développement articulé, Conclusion, Bibliographie.  

b) noms de 

ris les 
adresses mail). Le plan du texte doit répondre au schéma suivant : Introduction, Méthodologie, Résultats et Discussion, Conclusion, 
Bibliographie.  

[3].  Le texte au format A4, doit être saisi en police Times New Roman, taille 12 pour le corps du texte et 14 pour les titres et avec un interligne 
re titrées et 

numérotées par des chiffres (exemples : 1. 1.1. 1.2. ; 2. ; 2.1. ; 2.2.1. ; 2.2.2. ; 3. ; etc.).  
[4].  Les auteurs peuvent envoyer leurs textes qui doivent être traité en Word sur PC par Internet à EDS :  revueeds@gmail.com .  
[5].  

 les problèmes 
posés, les méthodes employées et les résultats obtenus. Ils doivent être rédigés avec le plus grand soin, dans une langue claire.  

[6].  Les illustrations qui doivent être pertinentes (photos, croquis, graphiques, cartes et tableaux) se limiteront au minimum nécessaire.  
[7].  Les références bibliographiques : elles doivent être citées dans le texte de la manière suivante : (B. Yamba, 1975, p21). Lorsque la 

référence comporte plus de trois auteurs, seul le premier auteur sera mentionné suivi de : « et al
constituant la bibliographie doivent être citées par ordre alphabétique croissant et de date pour un même auteur le tout numéroté. Pour 
chaque référence, inclure les noms complets de tous les auteurs. Une référence en ligne (Internet) est 
crédible, on prend soin de mentionner le lien (la page web). Exemple : ANTHELME Fabien, BOISSIEU Dimitri, GIAZZI Franck et WAZIRI 
MATO Maman - (Page consultée le 30 mai 2011) Dégradation des ressources végétales au contact des activités humaines et perspectives 

- 
URL : http://www.vertigo.uqam.ca/.  

 
Exemples :  

 Pour un article de journal ou revue  
rticle. 

Exemple : BOUZOU MOUSSA Ibrahim., 2003 - 
indurés : Cas de Bogodjotou (Niger). In , Tome VII, pp. 220-228.  

 Pour les ouvrages 
 

MATO Maman, 2000 - Gomba Hausa : dynamique du changement dans un village sahélien du Niger, éditions Payot, Lausanne, 175 
pages.  

 Pour un chapitre dans un ouvrage : chapitre ; le 
parenthèse ; 

Henri Kokou, 2007 - - In : Les États-
, (WAZIRI MATO, éd.), Karthala, Paris, pp. 121-137.  

 

Exemple : BOUZOU MOUSSA Ibrahim, 1998 - Dégradation des terres et pauvreté au Niger : cas du terroir villageois de Windé - 
Bago (Dallol Bosso Sud). In : Actes du Colloque du Département de Géographie FLSH/UAM Niamey 4-6 juillet 1996. Urbanisation et 

Hors-Série, pp.49-61.  
 Pour une agence gouvernementale ou internationale considérée comme auteur 

du Développement Communautaire, 2006 - Direction Générale 
du Développement Communautaire, 35 pages.  

[8].  Les notes : elles doivent être en bas de chaque page et mentionnées dans le texte par leur numéro respectif. La police est la même avec le 
texte mais de taille 10.  

[9].  Les cartes, les graphiques et les figures : 
Les titres sont placés en haut.  

[10].  Les photographies : il faut fournir des tirages bien contrastés en couleurs ou en noir et blanc. Les titres sont placés en haut.  
[11].  Les tableaux : ils sont numérotés en chiffre arabe et le titre doit être placé en bas.  
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Résumé 

Dans les sociétés rurales ouest-africaines, les mécanismes locaux de régulation sociale 
jouent un rôle central dans la prévention et la gestion des conflits communautaires. 

-Bénin, 
, marqué par la persistance de 

tensions sociales, notamment entre agriculteurs et éleveurs. Cette étude analyse les 
pratiques sociales et culturelles mobilisées par les communautés pour prévenir et 

contemporaines. La recherche, réalisée entre février et juin 2025, repose sur un 
diagnostic participatif impliquant 81 acteurs communautaires issus de groupes 

religieux et les espaces de dialogue communautaire dans la régulation des tensions 
locales. 
Les résultats montrent que ces mécanismes évoluent progressivement en intégrant 
des outils modernes de communication et de concertation. Cette articulation entre 
pratiques traditionnelles et innovations sociales renforce la résilience communautaire 
et contribue à la consolidation de la cohésion sociale et à la promotion de sociétés 

 
Mots clés :  Cohésion sociale ; Médiation communautaire ; Mécanisme endogène ; 
Résilience sociale ; Bariénou.   
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LOCAL INNOVATIONS AND COCIAL COHESION: COMMUNITY 
STRATEGIES FOR CONFLICT PREVENTION AND RESILIENCE 

BUILDING IN BARIENOU (NORTHERN BENIN) 

Abstract 
In West African rural societies, local mechanisms of social regulation play a central 
role in the prevention and management of community conflicts. The district of 
Bariénou, located in the municipality of Djougou in Northern Benin, provides a 
relevant field of observation in this regard, as it is marked by persistent social 
tensions, particularly between farmers and herders. This study analyzes the social 
and cultural practices mobilized by communities to prevent and manage these 
conflicts, as well as their capacity to adapt to contemporary transformations. 
Conducted between February and June 2025, the research is based on a participatory 
diagnostic approach involving 81 community actors from homogeneous groups 
(women, youth, and men). The analysis highlights the importance of endogenous 
mechanisms such as customary mediation, the involvement of religious leaders, and 
community dialogue spaces in regulating local tensions. 
The results show that these mechanisms are gradually evolving by integrating 
modern tools of communication and consultation. This articulation between 
traditional practices and social innovations strengthens community resilience and 
contributes to the consolidation of social cohesion and the promotion of peaceful and 
inclusive societies, in line with Sustainable Development Goal 16. 
Keywords: Social cohesion; Community mediation; Endogenous mechanisms; Social 
resilience; Bariénou. 

INTRODUCTION 
La cohésion sociale et la stabilité communautaire sont des conditions essentielles pour 

entre les membres de la communauté sont interdépendants et constituent des 
fondements nécessaires pour assurer la durabilité des stratégies de développement, 
notamment dans des contextes marqués par des tensions sociales ou des ressources 
limitées (OCDE
face à une combinaison de pressions environnementales, économiques et sociales qui 

sur les Politiques Alimentaires (IFPRI) et le Programme Alimentaire Mondial (PAM) 
montrent que les interventions de résilience intégrée, qui combinent sécurité 
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alimentaire, gestion des ressources naturelles et renforcement de la cohésion sociale, 
contribuent à limiter ces conflits dans des contextes fragiles du Sahel, notamment au 
Niger et au Burkina Faso (V. Mazzucato et D. Niemeijer, 2023, p.3). 
Dans ce contexte régional, le Bénin est particulièrement concerné. Le pays connaît, 

situé dans la commune de Djougou (Nord-Bénin), constitue un terrain pertinent pour 
analyser ces dynamiques. Cette localité se caractérise par une forte diversité ethnique, 

communautaires visant à renforcer la cohésion sociale. Ces éléments font de cette 
localité un espace idéal pour étudier les mécanismes endogènes de prévention et de 
gestion des tensions (C. Toulmin, 2023, p.7). 
Sur le terrain, les observations directes et les premiers échanges avec les acteurs de 
Bariénou révèlent une réalité complexe : malgré l'existence de comités locaux de 
conciliation et la délimitation de couloirs de passage pour le bétail, la récurrence des 
dégâts matériels dans les cultures et la raréfaction des points d'eau partagés 
exacerbent la méfiance entre les communautés d'agriculteurs et d'éleveurs. On 
constate empiriquement un essoufflement des mécanismes traditionnels de 
régulation face à la pression démographique et climatique croissante, ce qui fragilise 
la stabilité communautaire au quotidien. 
Pourtant, des travaux menés sur les communautés transfrontalières du Liptako-
Gourma ont bien montré que les conflits fonciers et agropastoraux constituent les 

participatives locales permet de limiter efficacement ces tensions (L. Cotula, 2023, 
p.5). Comprendre ces mécanismes à l'échelle de Bariénou est donc crucial pour 
renforcer la résilience communautaire (Usman M. et Nichol J. E., 2022) et faciliter 

et des institutions efficaces (PNUD, 2024). 
Dès lors, une question centrale guide cette recherche : en quoi les mécanismes 
endogènes de prévention et de gestion des tensions à Bariénou parviennent-ils  ou 
non à préserver la cohésion sociale face aux nouveaux défis environnementaux et 
socio-économiques du développement durable ? 

2025. Elle vise à : (i) identifier les tensions affectant la cohésion sociale, (ii) décrire les 
pratiques locales de prévention et de gestion des conflits, et (iii) analyser la capacité 

est double : produire un état des connaissances contextualisé sur les mécanismes 



Environnement et Dynamique des Sociétés (EDS)                                                     N° 014, Juin 2026 

93 
 

 

concepts clés tels que la cohésion sociale et la résilience communautaire ; la 
Community Score Card utilisés ; 

les résultats exposent les tensions locales et les pratiques de gestion observées ; la 
discussion confronte ces résultats aux références théoriques ; et enfin, la conclusion 
formule des recommandations pour renforcer la cohésion sociale et la résilience 
communautaire à Bariénou. 

1. MÉTHODOLOGIE 

1.1 Cadre Conceptuel  
Figure 1 : Schéma du cadre conceptuel.  

 

 

 

 

 
Source : HOUNDEOKOU, février 2025 

Lecture du cadre conceptuel  

 Les conflits et tensions sociales stimulent la recherche de solutions sociales  
 Les innovations locales (médiations coutumières, dialogues communautaires, 

implications des leaders religieux, comité de paix) renforcent la cohésion 
sociale 

 La cohésion sociale favorise la résilience communautaire  
 La communauté résiliente prévient mieux les conflits futurs, ce qui ferme la 

boucle.  

1.2. Méthode et matériels 
1.2.1. Approche générale 

démarche qualitative participative, visant à 
produire des connaissances ancrées dans les pratiques, les représentations et les 

 trois phases 
successives à savoir la préparation / mobilisation communautaire (prise de contact 
avec les autorités locales) ; trois ateliers participatifs collectifs articulés autour 

Conflits /tentions social Innovations locales  

Cohésion sociale  Résilience communautaire  
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(mises en situation et du Community Score Card) et la restitution pour la 
validation locale des résultats.  

également comme levier de dialogue entre les prestataires de services et les 
populations bénéficiaires.  
Cette approche a favorisé la mise en visibilité des représentations différenciées des 

 

1.2.2. Terrain, choix des villages et participants 

Trois villages ont été sélectionnés selon un échantillonnage raisonné prenant en 

 : Toko-Toko (village à dominante agricole, à 
forte organisation communautaire), Gnongambi (cohabitation entre agriculteurs et 
éleveurs, espace à risques de conflits) et Bariénou-Centre (village semi-urbain, 

 

raisonné :   
Prestataires de service : agents de santé, enseignants, relais communautaires, 
représentants municipaux, leaders religieux, responsables des associations.   
Les populations (bénéficiaires) : agriculteurs, éleveurs, artisans, commerçants, des 
leaders coutumiers et religieux et des représentants de groupes spécifiques (jeunes, 
femmes). 
En complément, des informateurs (chefs de village, les responsables de groupement 
féminin), ont été sollicités pour approfondir certaines thématiques sensibles. Au total, 
81 participants  

Catégories de participants 
Toko-
Toko 

Gnongambi 
Bariénou-
Centre 

Total 

Prestataires de services et Institutionnels 
(Agents de santé, enseignants, relais, 
représentants municipaux) 

5 4 9 18 

Bénéficiaires : usagers et Populations 
(Agriculteurs, éleveurs, artisans, commerçants, 
groupements de femmes/jeunes) 

15 18 12 45 

Informateurs clés Chefs de village, notables, 
leaders religieux et d'associations) 

6 6 6 18 

Total par village 26 28 27 81 
Tableau1 : Répartition de l'échantillon par village et par profil de participants  

Source : Données du diagnostic participatif, Bariénou, juin 2025 
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1.2.3. Déroulement du processus  
La collecte de données s'est faite en trois étapes :  
La première étape a consisté à rencontrer les partenaires institutionnels et 
communautaires. Cela incluait les services techniques, les organisations non 
gouvernementales (ONG), les forces de sécurité, ainsi que les leaders 
communautaires et religieux. L'objectif était de comprendre leurs rôles, d'identifier 
les difficultés qu'ils rencontraient dans la gestion des tensions sociales et d'examiner 
les mécanismes de prévention des conflits déjà en place. 
La deuxième étape a impliqué les populations bénéficiaires de différentes 
composantes de la communauté. Lors de cette réunion, ils ont partagé leurs 
perceptions des services publics. Ensemble, ils ont identifié les principaux indicateurs 
d'évaluation de ces services. Ils ont également évalué ces indicateurs en utilisant un 
système de notation participatif. 
Enfin, une réunion a été organisée avec les représentants des partenaires et des 
populations. L'objectif était de confronter leurs points de vue, de favoriser le dialogue 
et de proposer des améliorations consensuelles. 

 
Le cadre conceptuel retenu pour cette étude s'inspire de l'approche systémique 
(Easton, 1965) et de l'analyse institutionnelle des ressources communes développée 
par Ostrom (1990). Ce modèle qualifié de systémique et institutionnel local, permet 
d'analyser comment l'arrondissement de Bariénou absorbe les pressions 
environnementales (Inputs) à travers ses mécanismes endogènes de régulation 
(Processus) pour produire de la cohésion sociale (Outputs). De manière 
opérationnelle, ce modèle s'articule autour de quatre variables interconnectées :  

 Variables d'entrée ou facteurs de pression (Inputs) : les chocs externes qui 
perturbent le milieu (changement climatique, diversité ethnique mal gérée, 
pressions agropastorales). 

 Variable pivot ou le terrain d'analyse (contexte local) : l'arrondissement de 
Bariénou  

 Variables de médiation ou mécanismes endogènes (processus) : l'arsenal local 
de gestion (gestion participative via l'outil Community Score Card). 

 Variables de sortie / résultats (Outputs/Impacts) : le niveau de cohésion sociale 
atteint, la résilience et sa contribution à l'ODD 16 (articulation avec les 
politiques publiques). 
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Figure 2  
 
 
 
  

                                                                                                                                         Génère des tensions  
 
 

                             Transforme et résout             
 
 
 

Source : HOUNDEOKOU, février 2025 

2. RESULTATS 

2.1. Typologie des tensions identifiées 
 

Les tensions entre agriculteurs et éleveurs sont les plus récurrentes et les plus visibles 

groupes. Les éleveurs, souvent en situation de mobilité dans le cadre de la 
transhumance, empruntent des couloirs parfois non reconnus officiellement ou 

cultures, perçus comme des actes de provocation par les agriculteurs. En retour, les 

médiation amplifie ces conflits, qui dégénèrent parfois en affrontements physiques. 

2.1.2. Problèmes de gouvernance locale 
 

Indicateurs de défiance 
évalués 

Usagers & 
Population
s (n=45) 

Prestataire
s de 
services 
(n=18) 

Informateur
s clés (n=18) 

Ensemble 
de 
l'échantillo
n (N=81) 

Sentiment de partialité 
(Gestion des terres, 
attribution d'aides) 

71,1 % (32) 38,9 % (7) 50,0 % (9) 59,3 % (48) 

Logiques clientélistes / 
communautaires(Influen
ce sur la planification des 
projets) 

64,4 % (29) 44,4% (8) 55,6 % (10) 58,0 % (47) 

Manque de transparence 
(Gestion des ressources et 
projets extérieurs) 

77,8 % (35) 55,6 % (10) 61,1 % (11) 70,4 % (57) 

 
Rareté eau/terre & Conflits 

agropastoraux 

Variable Contexte (le terrain) 
Arr. de Bariénou 

Variables de médiation 
(Les Mécanismes ) 
Les pratiques locales 

Community Score card 

Variables de sortie (les impacts)  
    Cohésion sociale & liens 

politiques/ ODD16    
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Sentiment d'exclusion / 
Marginalisation(Impact 
direct sur la cohésion 
sociale) 

68,9 % (31) 27,8 % (5) 44,4 % (8) 54,3 % (44) 

Tableau 2 : Perception des facteurs de défiance envers les autorités communales  
Source : Données du diagnostic participatif, Bariénou, juin 2025 

Note : Les chiffres entre parenthèses représentent les effectifs (n) ayant validé ou exprimé 
l'indicateur lors des ateliers et du diagnostic participatif. 

Les résultats du tableau révèlent une crise de confiance envers la gouvernance locale, 
marquée par une forte perception du manque de transparence (70,4 %), partagée 
aussi bien par les populations que par les prestataires de services et les informateurs 

dysfonctionnement des mécanismes de gouvernance, les décisions publiques étant 
souvent perçues comme influencées par des logiques clientélistes (58,0 %), ce qui 

des aides et à la gestion des ressources publiques. Cette défiance fragilise la cohésion 

sein de la communauté. 

2.1.3. Ruptures du dialogue intergénérationnel 
Les tensions entre jeunes et adultes se cristallisent autour de plusieurs thématiques : 

reprochent aux jeunes une perte de respect des traditions et une préférence pour des 
modèles de réussite perçus comme individualistes (migration, emploi urbain, 

liées au mariage ou à la mobilité. Ces incompréhensions mutuelles se traduisent 
parfois par un retrait des jeunes des instances communautaires ou par des 

cette fracture générationnelle. 

2.1.4. Accès inégal aux services sociaux de base 

éloignement géographique ou de la mauvaise qualité des infrastructures disponibles. 
Les obstacles financiers constituent également un frein majeur, notamment pour les 
ménages vulnérables qui peinent à payer les frais de scolarité ou les soins médicaux. 
Certains participants estiment que la distribution des services suit des logiques 
po
un climat de frustration, pouvant se transformer en tensions latentes ou en 
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contestations ouvertes lorsque des projets sont implantés dans certaines zones au 
 

2.2. Perceptions convergentes et divergentes 

renforcer les cadres de dialogue entre prestataires, autorités locales et populations. 
Tous reconnaissent  on ne se parle pas assez, chacun travaille dans son coin ». 
En revanche, plusieurs divergences de perception apparaissent. Du côté des 

le centre est ouvert, 
ceux qui veulent venir viennent 

aux coûts : « 
  

De même, les leaders communautaires affirment intervenir régulièrement pour 
prévenir ou résoudre les tensions « 
on discute », affirme un conseiller du village. Pourtant, certains usagers estiment que 

», un agriculteur de 46 ans.  

2.3. Facteurs aggravants 

communauté sont identifiés 

de 38 ans : « 
sa famille, pas à la paix ». Les effets du changement climatique, accentuant la rareté des 
ressources naturelles, aggravent davantage la situation : « Avant, on partageait le puits 

 », confie un éleveur 
âgé de 53 ans. 
Enfin, le manque de coordination entre les initiatives communautaires et les 
politiques publiques fragilise les efforts collectifs. Certains regrettent que « les projets 
viennent sans nous demander notre avis  chacun 
fait quelque chose dans son coin, mais on ne met pas nos forces ensemble » 

2.4. Pratiques sociales et culturelles mobilisées 
2.5.1. Mécanismes traditionnels de règlement des conflits 
La médiation coutumière, généralement assurée par les chefs de village ou les 
notables, demeure le principal recours en cas de conflit. Ce mode de régulation 

 
publiques, offres symboliques ou recours à des anciens) visant à restaurer non 
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Chez nous, on ne juge pas pour savoir qui a tort ou raison. On fait 
». Un autre précise : « quand 

pour dire : je respecte la paix ». Ce modèle de justice restaurative, fondé sur la parole, le 

2. 5.2. Rôle des leaders religieux et communautaires
Les responsables religieux et traditionnels (imams, pasteurs et chefs coutumiers) 
occupent une place centrale dans la prévention et la résolution des conflits. Leur 

un habitant : « ». Un autre 
souligne : « le pasteur ne prend jamais parti. Il nous rappelle seulement que la communauté 
est plus importante que nos disputes ». Cette efficacité repose largement sur la 

», résume un jeune 
agriculteur.

2.5.3. Innovations sociales et outils contemporains

Graphique1 : Performance des Outils de Médiation
Source : Données du diagnostic participatif, Bariénou, juin 2025

Le graphique met en évidence une forte adhésion aux outils contemporains de 

marginalisés. Les comités villageois mixtes (83 %) sont perçus comme des 
mécanismes efficaces de prévention des conflits grâce au dialogue direct entre 
agriculteurs et éleveurs. Les journées de dialogue intercommunautaire enregistrent le 

78%

83%

91%

Taux d'approbation (%)

Radio locale ("Pêche-paix") Comités villageois mixtes Journées de dialogue
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niveau de satisfaction le plus élevé (91 %), notamment chez les femmes, en raison de 

contribuent à transformer les tensions sociales en dynamiques de cohésion, de paix et 
 

2. 5.4. Inclusion des jeunes et des femmes 
Bien que les femmes et les jeunes soient désormais reconnus comme des acteurs 
importants de la prévention des tensions, leur implication réelle demeure limitée par 
des normes sociales persistantes et diverses contraintes pratiques. « On nous appelle 
seulement quand tout est déjà décidé », déclare une jeune femme. Un autre témoigne : « 
Nous, les jeunes somment écoutés seulement quand il y a bagarre ». Pour favoriser leur 
participation effective, des dispositifs adaptés sont nécessaires : créneaux compatibles 
avec leurs charges quotidiennes, formations à la médiation ou encore appuis 
économiques facilitant leur engagement. Comme le résume une participante : « Si on 

 ». Ces 
ajustements permettraient non seulement de renforcer leur présence, mais aussi leur 
légitimité dans les espaces de décision communautaire. 

2.6. Adaptation face aux défis du développement durable 

communautés. Plusieurs initiatives locales renforcent le témoignage de cette 
résilience collective. Figurent parmi ces initiatives : 

 

éleveurs pour aménager des corridors de circulation du bétail. Comme 
quand le passage est clair, chacun travaille 

tranquille ». 
 

d'approvisionnement. 
 Les radios communautaires sont parfois mobilisées pour sensibiliser sur les 

pratiques agricoles résilientes et aux mécanismes de résolution pacifique des 
conflits. « Quand on entend ça à la radio, même les têtus réfléchissent », fait 
remarquer un participant. 

Ces adaptations locales contribuent directement à plusieurs dimensions du 
développement durable, notamment la sécurité alimentaire, la gestion durable des 
ressources et la gouvernance inclusive, en cohérence avec les Objectifs de 
Développement Durable 2, 6 et 16. 
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3. DISCUSSION 
Les données recueillies à Bariénou montrent une tension constante entre les 

ne sont pas articulés aux cadres institutionnels formels. Lorsque l'on analyse cette 
situation avec le modèle systémique, on voit que face aux pressions 
environnementales et agropastorales, le système social local utilise des boucles de 
rétroaction pour maintenir son équilibre. Cependant, l'efficacité de ce processus 
dépend de la solidité des arrangements institutionnels. 
Les mécanismes locaux de médiation sont les premiers recours pour les populations 
rurales en raison de leur proximité sociale et de leur forte légitimité culturelle. Mais 

Cette recherche examine les facteurs qui fondent la légitimité des médiations 
communautaires et les risques liés à leur informalité. Elle cherche également à définir 
les conditions nécessaires pour une articulation équilibrée entre les initiatives locales 
et les politiques publiques. 

3.1. La médiation locale : une efficacité socialement 
reconnue 
Les conflits liés à l'accès à la terre, à l'eau ou aux pâturages sont généralement résolus 
par des dispositifs endogènes de médiation dans la plupart des communautés rurales 
du Bénin. Selon Elinor Ostrom, ces dispositifs sont des règles créées et gérées par les 
communautés elles-mêmes pour protéger les ressources communes. Ces mécanismes 
donnent la priorité à la réconciliation et à la réparation des liens sociaux plutôt qu'à la 
punition. 
Les Chefs de village, les notables, les leaders religieux et les anciens jouent un rôle 
important en tant que médiateurs, en s'appuyant sur des normes sociales et une 
autorité fondée sur la tradition. Les résultats des études menées à Bariénou montrent 
que la participation de toutes les catégories sociales, notamment les femmes et les 
jeunes, à la définition des règles d'utilisation des terres et des points d'eau, contribue 
à réduire les conflits et à renforcer la confiance. 
Cela signifie que la régulation interne peut transformer les tensions en résultats 
positifs, tels que la stabilité et la confiance au sein de la communauté. Cela 
correspond à ce que dit la littérature sur l'Afrique de l'Ouest, où les médiations 
locales sont considérées comme des outils rapides, peu coûteux et acceptés par la 
société. 

3.2. Des dispositifs efficaces mais socialement ambigus  
Les dispositifs endogènes ne sont pas parfaits. Ils peuvent reproduire des rapports de 
pouvoir où certaines personnes ou groupes dominent les autres. Par exemple, les 
personnes qui ont le pouvoir et les ressources peuvent prendre toutes les décisions, ce 
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qui peut nuire aux autres membres de la communauté. C'est ce que les chercheurs T. 
Bierschenk et J.-P. Olivier de Sardan ont constaté en 1998. Ils ont noté que les 
courtiers du développement peuvent concentrer le pouvoir et les ressources au 

pas être équitables lorsque certaines personnes ont trop de pouvoir. 
Les dispositifs endogènes sont également vulnérables lorsqu'ils dépendent d'un 
individu charismatique. Si cette personne n'est plus là, le dispositif peut s'effondrer. 
C'est pourquoi il est important d'avoir des mécanismes de relève institutionnalisés. 
Le chercheur C. Lund a souligné en 2006 que la stabilité des institutions locales 

 
En outre, les dispositifs endogènes peuvent ne pas être connectés aux institutions 
publiques, ce qui peut limiter l'intégration de principes importants tels que l'équité de 
genre, la transparence ou la justice formelle. Le HD Centre a noté en 2021 que sans 
accompagnement institutionnel, les pratiques locales de médiation peuvent 
reproduire des inégalités et exclure des catégories vulnérables. 
A Bariénou, il y a un blocage structurel qui empêche les dispositifs endogènes de 
fonctionner de manière équitable. Cela est dû aux limites inhérentes au processus de 
traitement des informations. Si le canal endogène est saturé par des pesanteurs 
socioculturelles, il ne peut plus produire d'implémentation équitable. Les scores issus 
du Community Score Card à Bariénou confirment cela. La participation inclusive est 
inférieure aux dimensions de cohésion ou de rapidité de résolution. Cela montre que 
la légitimité sociale ne garantit pas automatiquement l'équité institutionnelle, comme 
le prouvent les données de 2025. 

3.3. Vers une articulation entre dispositifs endogènes et 
cadres institutionnels 
Les démarches participatives durables nécessitent un ancrage institutionnel clair. 
Selon J. C. Ribot (2009), « la décentralisation n'est efficace que lorsqu'elle s'appuie sur des 
règles formalisées 
conventions locales permet de clarifier les responsabilités et d'assurer un suivi 
régulier". Cela correspond au principe des « entreprises imbriquées » d'Ostrom, où les 
règles de gestion locale sont reconnues et légitimées par les niveaux de gouvernance 
supérieurs. 
Pour stabiliser le système, trois leviers sont identifiés : 

a. Formaliser les accords locaux (procès-verbaux, conventions écrites, comités 
mixtes) pour sécuriser les engagements et éviter les interprétations 
divergentes. 

b. Mettre en place des mécanismes de suivi partagés associant autorités locales, 
prestataires et citoyens. 
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c. Garantir un accompagnement technique et financier ciblé pour renforcer la 
participation des femmes et des jeunes. 

L'enjeu central est de trouver les conditions d'une complémentarité opérationnelle 
entre les dispositifs endogènes et les cadres institutionnels. Il s'agit d'assurer que les 
résultats du système endogène soient réinjectés de manière permanente dans les 
politiques publiques nationales. Comme le résume A. Traoré (2023), « la paix locale ne 
tient pas seulement à la sagesse des anciens, mais à la capacité des institutions à reconnaître et 
appuyer cette sagesse » 

CONCLUSION 
La recherche menée à Bariénou montre que les mécanismes endogènes de médiation 
demeurent des piliers essentiels de la régulation sociale dans les communautés 
rurales. La proximité, la réactivité et la légitimité symbolique des figures mobilisées 
dans les processus de négociation constitue leur force. Ces dispositifs contribuent à 
maintenir une paix fonctionnelle et à préserver la cohésion communautaire en 
privilégiant la réparation du lien social plutôt que la sanction. Cependant, leur 
efficacité repose largement sur la stabilité des leaderships locaux et sur la confiance 

certaines catégories sociales, notamment les femmes et les jeunes. La non-
formalisation des accords limite leur portée à long terme, en particulier lorsque les 
ressources ou les acteurs impliqués dépassent le cercle de la communauté villageoise. 

dispositifs publics de gouvernance locale. La reconnaissance officielle, la 

leviers essentiels pour transformer des pratiques coutumières efficaces mais fragiles 

approches institutionnelles aux approches communautaires, mais de construire des 
synergies entre elles. En ce sens, Bariénou offre un terrain fertile pour expérimenter 
des modèles hybrides de gouvernance locale associant médiateurs traditionnels, 
autorités communales et prestataires de services publics. De futures recherches 
pourraient approfondir les conditions concrètes de cette co-gestion, en interrogeant 
notamment le rôle des mutuelles de santé, des comités villageois de gestion ou des 
dispositifs participatifs comme le Community Score Card. Mieux comprendre ces 
articulations constitue une étape essentielle vers des politiques publiques ancrées 
dans les réalités sociales locales et reconnues par les populations elles-mêmes. 
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